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Clairière de Kérisole

Cette promesse républicaine de l’“égalité” faite au 
peuple de France est-elle tenue ?
Le mouvement populaire des Gilets jaunes est bien la 
preuve du contraire et illustre le profond sentiment 
d’injustice qui traverse notre pays. 
Le fossé entre cette France dite de “la mondialisation 
heureuse” et cette France qui souffre, exposée au  
chômage, à la pauvreté, à l’exclusion et au déclasse-

ment social se creuse irrémédiablement.
Au-delà de l’injustice fiscale, les inégalités de revenus, de détention 
de richesse et de patrimoine mais aussi d’accès à la  “mobilité sociale” 
viennent fracturer notre société. 
Les parents craignent que leurs enfants aient 
une vie plus difficile que la leur. Les plus fragiles 
professionnellement ne croient plus que notre 
système éducatif et de formation à l’emploi soit 
encore un ascenseur social efficace.
Force est de constater que les réformes engagées depuis 18 mois par le 
Président de la République, son Gouvernement et la majorité parlemen-
taire ont encore accru ce sentiment d’inégalité entre Français.
Le 10 décembre dernier le Président a décrété “l’état d’urgence écono-
mique et social” en annonçant plusieurs mesures en faveur du pouvoir 
d’achat. Elles me paraissent largement insuffisantes. Elles devront être 
approfondies au travers du “nouveau contrat social” annoncé.
Il a également dit sa volonté de s’appuyer sur les élus locaux et les maires 
de France pour bâtir le socle de notre “nouveau contrat pour la Nation”. 
Avec mes collègues du pays de Quimperlé je suis prêt à m’engager dans 
cette concertation pour évoquer les questions qui préoccupent nos 
concitoyens (emploi, logement, mobilités, services publics, écoles, numé-
rique, organisation de l’Etat et des Collectivités territoriales, démocratie 
et citoyenneté…) et permettre d’élaborer des mesures concrètes de lutte 
contre les inégalités sociales et territoriales qui gangrènent notre pays.
Pour une année 2019 plus juste et solidaire.

Michaël Quernez Maire de Quimperlé / Maer Kemperle

 “Liberté,  
Egalité,  

Fraternité”

Ha dalc’het eo ar bromesa republikan eus ar « Gevatalted » graet d’ar bobl ?
Diskouez a ra mat luskad ar Jiletennoù melen ar c’hontrol eus an dra-se ha 
pegen don eo ar santimant a zireizhder abalamour d’ar blegenn m’emañ hor bro.
Brasoc’h-bras eo an troc’h etre Frañs « ar bedelaat laouen » evel ma lavarer hag 
ar Frañs a c’houzañv hag a zo en ardizh an dilabour, ar baourentez, an dispelle-
rezh hag an direnkañ sokial.

En tu all d’an direizhder kemedel emañ an digeva-
talded etre ar gounidigezhioù, ar pinvidigezhioù 
hag ar glad piaouet gant an dud, hag ivez an 
doareoù da gaout digor d’ar « fiñvusted sokial »,  
o vont da frailhañ hor c’hevredigezh.

Aon o deus ar gerent e vo diaesoc’h buhez o bugale eget o hini. Ar re vreskañ 
war dachenn al labour ne gredont ket mui e vefe hor reizhiad deskiñ ha  
stummañ da gavout labour un doare efedus d’en em uhelaat gant ar bignenez 
sokial c’hoazh.
Stadañ a reer mat eo kresket ar santimant a zizingalded c’hoazh etre ar 
Frañsizien abalamour d’an adreizhoù boulc’het 18 vloaz zo gant Prezidant  
ar Republik, e C’houarnamant hag ar muianiver er Parlamant. 
D’an 10 a viz Kerzu tremenet en doa embannet ar Prezidant « ar stad a reuziad 
ekonomikel ha sokial » ha kemennet en doa meur a ziarbenn evit ar gal-
loud-prenañ. Seblantout a ra din ne vo ket trawalc’h anezho, pell alese. Ret e vo 
mont pelloc’h ganto dre hanterouriezh ar « gevrat sokial » kemennet deomp.
Lavaret en doa ivez en deus c’hoant da gejañ gant an dilennidi lec’hel ha gant 
maered Frañs evit sevel sichenn hor « c’hevrat nevez evit ar Vroad ».
Gant maered all bro Kemperle on prest d’en em ouestlañ d’ar c’hendiviz-se evit 
komz diwar-benn ar goulennoù a laka nec’het hor c’hengêriz (labour, lojeiz,  
fiñvusted, servijoù publik, skolioù, niverel…) ha reiñ tro da sevel diarbennoù 
fetis evit stourm ouzh an digevatalderioù sokial ha tiriadel a laka hor bro diaes.
Evit ur bloavezh 2019 reishoc’h ha gant muioc’h a genskoazell.

“Frankiz, 
Kevatalded, 
Breudeuriezh”

L’OPAC de Quimper-Cornouaille a démarré un nouveau programme 
immobilier à Kérisole sur un ancien site des papeteries de Mauduit (en 
contre bas de la rue de Quimper). Ce projet combinera construction de 
logements locatifs, de biens à la vente en accession à la propriété et 
de terrains libres de constructeurs à prix attractifs. 

Investir à Quimperlé

Une superficie de 2,8 hectares
L’opération compte : 12 lots libres de 
constructeurs, 8 maisons individuelles 
(T4 et T5) en location-accession (PSLA), 
et 22 logements locatifs collectifs. La 
superficie des terrains est de 440 m² 
à 1434 m², et le prix de vente démarre 
à 41 000 €. Sur les 12 terrains, 8 sont 
encore disponibles. La commercialisa-
tion des 8 maisons en PSLA débutera au 
premier trimestre 2019.

Investir dans un environnement 
privilégié
Ce projet bénéficie d’un environnement 
privilégié avec des alentours boisés.  
Ce cadre verdoyant fait l’objet d’un 
classement en EBC (Emplacement 
Boisé Classé) au PLU et sera intégrale-
ment préservé dans le projet. Une noue 
paysagère permettra de gérer les eaux 
pluviales du site. L’accès au site sera 
maintenu tel qu’actuellement, avec l’amé-
nagement d’une voie interne au site. 

La location-accession, c’est quoi ?
La formule de la location-accession 
(PSLA) propose aux “locataires-accé-
dants” une solution souple et sécuri-
sante. La location-accession permet 
de devenir propriétaire d’une maison ou 
d’un appartement préalablement loué. 
Avec cette formule, les candidats louent 
un logement neuf tout en constituant 
un apport personnel en vue de son 
acquisition future. Les ménages testent 
ainsi leur potentialité de financement 
et d’investissement pendant quatre ans 
avant de finaliser l’acquisition de leur 
nouvelle résidence. Des commerciaux, 
sont à votre disposition pour répondre 
à vos éventuelles questions et étudier 
ensemble votre dossier. l

L’espace Kerjégu  
fait peau neuve 
Créer un véritable lieu de solidarité 
pour simplifier la vie des usagers.
La réhabilitation de l’Espace Kerjégu 
doit permettre de rapprocher 
les différents services du Centre 
Départemental d’Action Sociale de 
Quimperlé, actuellement répartis 
sur quatre sites, au sein d’un même 
ensemble nommé “Maison des 
solidarités”. Ainsi, CDAS, CCAS, et 
le centre médico-psychologique 
seront regroupés dans un même 
lieu. La restructuration en cours 
concerne le bâtiment d’une surface 
de 1 505 m².  
Elle prévoit une refonte des ailes 
ouest du bâtiment ainsi que les 
locaux d’accueil situés au rez-de-
chaussée haut à l’Est du corps de 
bâtiment central. La durée des 
travaux est estimée à 17 mois. l

Maisons fleuries 2018 : les Lauréats récompensés 
Bravo aux participants et gagnants du concours des maisons fleuries 2018, 
véritables ambassadeurs du fleurissement et de l’embellissement de  
notre commune. 
Une quatrième fleur en 2019 ? Le palmarès des villes fleuries vient de 
paraitre... Quimperlé conserve sa troisième fleur et est la seule ville du dépar-
tement à être proposée au jury national pour l’obtention d’une quatrième fleur 
en 2019 ! La récompense du travail des agents de la Ville et une démarche  
qui participe à la valorisation de notre cité tout comme à l’amélioration  
de la qualité de vie à Quimperlé ! l

Pratique :  
OPAC Quimper Cornouaille. 
Laurent Bargain et Aurélie Matin :  

02 98 55 70 00 du lundi au vendredi, de 
08h00 à 12h00 et de 13h00 à 17h00.

Vivre Quimperlé / Janvier / février / mars 2019
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Recensement :  
un rendez-vous à ne pas 
manquer 
Le recensement permet d’identifier les 
habitants d’aujourd’hui pour construire 
la cité de demain. Entre le 17 janvier et 
le 23 février 2018, deux agents recen-
seurs seront chargés de distribuer et de 
collecter les questionnaires à compléter 
par un échantillonnage d’habitants. Ils 
seront placés sous l’autorité du coordina-
teur communal, Valérie Puren, elle-même 
sous la supervision de l’INSEE. Répondre 
aux formulaires du recensement est un 
devoir civique, vous pouvez également les 
remplir par Internet, pensez-y !  l

Inauguration  
du rugby club 
Après trois ans de travaux, 
les locaux du club de rug-
by ont pu être inaugurés 
en octobre dernier. 
De nouveaux vestiaires, 
un club house, un parking, 
un second terrain... Les 
joueuses et joueurs du 
Rugby Olympic Club 
Kemperle ont désormais 
de bonnes conditions pour 
pratiquer leur sport ! Ce 
projet a été mené avec 
le soutien financier de 
Quimperlé Communauté, 
du Conseil départemental 
du Finistère, de la Région 
Bretagne et de l’Etat.  l

5 000€
C’est le montant de la 
subvention qui a été 
votée en Conseil Munici-
pal pour venir en aide au 
département de l’Aude 
touchée par d’importantes 
inondations en octobre 
dernier. l

Des mesures qui devraient rapprocher 
les citoyens du processus électoral en 
mettant fin à une situation déplorable :  
3 millions d’électeurs non-inscrits et  
6,5 millions de mal inscrits, soit 25%  
du corps électoral. 

Ce qui va changer :
- un répertoire électoral unique :  
le REU, géré par l’Insee,
- l’édition de nouvelles cartes électorales 
pour l’ensemble des électeurs et création 
d’un identifiant unique (INE).

Possibilité de s’inscrire jusqu’à  
6 semaines avant l’élection
Auparavant, les listes électorales 
devaient être arrêtées au 31 décembre. 

Réforme électorale

Oui à la participation,  
stop à la mal-inscription

Les modalités d’inscription sur les listes électorales changent  
au 1er janvier 2019 afin de lutter contre l’abstention et réduire le 
nombre de mal ou non-inscrits. 

Ce n’est à présent plus le cas. Les 
demandes d’inscription déposées par 
les électeurs seront reçues et instruites 
tout au long de l’année. Les citoyens 
pourront s’inscrire jusqu’au sixième 
vendredi précèdant tout scrutin.  
Le fichier centralisé de l’Insee va 
permettre à chaque citoyen de vérifier 
s’il est inscrit et dans quelle commune. 
Le site service-public.fr va en donner la 
possibilité. De plus, la démarche d’ins-
cription pourra se faire en ligne.  
Chaque électeur, disposant de son  
identifiant national d’électeur (INE) 
unique et permanent, peut être invité  
à vérifier s’il est bien inscrit dès lors qu’il 
a changé de domicile. l

>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>> >>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>
Le 22 décembre dernier, le carrefour de la place Arthur Courtier a été inauguré après  
plusieurs mois de travaux. Pour en savoir plus sur le Quimperlois qui a donné son nom à ce lieu, 
rendez-vous à la page 16, rubrique “raconter”. 

Carrefour “Mellac”

Miles Hyman fait don  
de deux toiles à la Ville 
Grâce à la générosité de Miles Hyman, trois tableaux, 
dont deux offerts par l’artiste, viennent aujourd’hui 
enrichir la collection municipale. Ces œuvres, spé-
cialement créées pour l’exposition, sont visibles en 
salle des mariages. Avis aux curieuses et curieux !  
Rappelons que l’exposition “l’entre-deux mondes” qui 
s’est achevée le 7 octobre dernier a drainé quelques 
19 000 visiteurs. l

Pratiquer la 
randonnée en toute 
sécurité !  
Un chemin, réalisé par l’asso-
ciation Kemperle rando, reliant 
le bas de la rue de Quimper 
(rond-point du 19 Mars 1962) au 
stade du Parc-Rhu vient d’être 
ouvert  
à travers bois.  L’Office National 
des Forêts se chargeant de 
l’escalier et de la passerelle en 
bois. Empruntant auparavant 
la route de Quimper, le chemin 
de la boucle des Côteaux 
de Kerbertrand monte 
désormais à travers 
bois, au-dessus du 
rond-point du 19 mars 
1962, jusqu’au Parc 
Rhu. Le coût glo-
bal de l’opération 
est de  
11 077 €. Quimperlé 
Rando et la Ville 
ont sécurisé par 
ailleurs le chemin 
Krebs  (reliant la 
Villeneuve-Braouïc 
au quai Surcouf) en 
modifiant légère-
ment le parcours 
pour évier de longer 
la départemen-
tale (rue de Pont 
Scorff) : 130 poteaux 
viennent à présent 
baliser le sentier. Il faut 
souligner que ces deux 
opérations n’auraient pas 
été possibles sans l’accord 
des propriétaires privés et 
l’acquisition du terrain en 
contrebas du Parc-Rhu  
par la Ville. l

Le magazine “Vivre Quimperlé - Bevañ Kemperle” a été élu “meilleur Journal 
Communal du Finistère” lors de la 8e édition du carrefour des communes à Brest. 
Dans la catégorie des 3 500 à 12 500 habitants, Quimperlé se place à la première 
place, après une deuxième place il y a deux ans. Une belle récompense  
et reconnaissance pour le travail accompli ! l

Communication

Apporter de la lisibilité dans la communication, mieux dialoguer  
avec les citoyens, renforcer la cohésion au sein des équipes de la 
Ville… sont autant d’éléments qui ont présidé au renouvellement  
de l’identité visuelle de Quimperlé.

Votre ville change,  
son image aussi

Après quinze années de bons et loyaux 
services, le logo de la Ville ne correspon-
dait plus à l’image d’une ville moderne. 
Sobre et élégant, le nouveau logo 
affermit à présent l’identité historique 
et patrimoniale de la ville, entre valeurs 
du passé et vision d’avenir. Il souligne 
parfaitement les caractéristiques de 
Quimperlé et traduit son statut de ville-
centre. Graphiquement, il se rapproche 
volontairement de celui mis en place 
par la communauté d’agglomération 
en janvier 2016 : une façon cohérente 
de marquer notre rapprochement et 
d’avancer ensemble. Le rouge, couleur 
historique de Quimperlé, a naturellement 
été choisi pour ce logo, tout comme la 
traduction bretonne en hommage à nos 
racines. La confluence de nos rivières 
est symbolisée par la forme du “K”  

Redynamiser l’activité  
en Basse-Ville 
Une chose est sûre : les halles ne sont 
plus en adéquation avec les attentes 
des consommateurs. C’est pourquoi, 
une réflexion est en cours afin de 
réaliser un diagnostic qui prend en 
compte l’environnement général des 
halles : habitudes de consommation, 
attentes des clients, flux de circula-
tion… En attendant, plusieurs stalles 
sont disponibles en plein cœur du 
quartier historique de la basse-ville. 
Des tarifs attractifs et des baux de trois 
mois reconductibles sont proposés afin 
de permettre aux nouveaux commer-
çants d’expérimenter sans risque. Les 
locations sont proposées à partir de 
100 € par mois, pour des salles allant de 
13 à 24m². Bon à savoir : le premier mois 
est gratuit et vous avez la possibilité de 
vous installer rapidement. En parallèle, 
la Ville a acquis les immeubles situés au 
4 et au 5 de la place Hervo en 2016. Son 
objectif est de le rénover pour aména-
ger six logements et deux commerces 
en rez-de-chaussée. l

Plus d’infos :  
Services techniques de la Ville  
02 98 96 37 47 

services.techniques@ville-quimperle.fr.

de “Kemperle”, confluence de l’Ellé en 
breton.

Une refonte globale
Le projet englobe la refonte de l’en-
semble des supports de communication. 
Une charte graphique complète a été 
remise au personnel de la commune par 
l’agence quimpéroise So HO!, retenue 
parmi 9 autres candidats. Cette nouvelle 
signature graphique va permettre une 
homogénéité et une cohérence dans la 
communication de la Ville. Le coût de la 
nouvelle identité visuelle est de 5200€. 

Un déploiement mesuré
Vous le verrez apparaître progressive-
ment sur tous les supports de commu-
nication de la Ville. Son déploiement se 
fera au fur et à mesure de façon à éviter 
toute dépense inutile.  
Vous pouvez dès à présent vous rendre 
sur notre site Internet afin de visualiser la 
vidéo explicative du nouveau logo :  
www.quimperle.fr l
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La gestion de l’eau à Quimperlé 

L’histoire de Quimperlé est intimement liée à ses rivières : notre ville s’est 
construite dans une vallée très encaissée, à la confluence de l’Ellé et de l’Isole 
qui s’unissent pour former la Laïta. Aujourd’hui, ces rivières font le bonheur des 
pêcheurs et des amateurs de canoë-kayak. Mais elles font aussi l’objet d’une 
surveillance importante pour prévenir les risques d’inondations, préserver les 
ressources en eau et veiller à leur qualité. 

Quimperlé 
         cité des trois
rivières

Daniel Le Bras
Conseiller  municipal en charge de l’eau et des inondations, Président du 
SMEIL et de la Commission Locale de l’Eau du SAGE Ellé-Isole-Laïta

2 questions à

Quelles évolutions constatez-vous depuis 
une quinzaine d’années ?
« La crue de 2000 et les dégâts évalués à 
6M € poussent les élus à réagir. Dès 2002, le 
SAGE fait le diagnostic des actions à mener 
à l’échelle du bassin versant. En 2015, c’est 

le PAPI qui est activé avec un budget 
de 850 000€ subventionné par l’Etat. 
Des barrières anti-crue réduisent 
les fréquents débordements sur le 
Quai Brizeux. Efficaces, elles sont 
améliorées et rehaussées en 2018. 

L’ensemble des travaux permettent 
aujourd’hui d’abaisser d’environ 80 cm 

les hauteurs d’eau en basse-ville. Suite aux 
inondations de 2013-2014, la Ville investit 
pour prévenir et gérer les situations de 
crise : plan de sauvegarde Communal, chan-
gement du système informatique d’alerte, 
agents en astreints formés, abonnement 
météo France... En ce qui concerne la 
qualité des milieux aquatiques, toutes les 
communes du bassin disposent à présent 
d’un inventaire des cours d’eau, des zones 
humides et zones d’expansion de crues à 
protéger dans les plans d’urbanisme. »

Quelles solutions d’avenir proposez-vous 
pour préserver l’eau ?
« Plusieurs défis sont à relever sur notre 
territoire. Le réchauffement climatique va 
favoriser les épisodes extrêmes de séche-
resse et les pluies vont être plus fréquentes. 
Le SAGE va devoir trouver un équilibre entre 
les prélèvements des acteurs économiques 
(industriels, eau potable…) et le bon état des 
milieux aquatiques. La forte concentration 
de zones humides en amont représente 
une richesse écologique stratégique. Les 
Communautés de Communes auront une 
véritable responsabilité pour les travaux à 
venir sur l’entretien des rivières et la préven-
tion des inondations. » l 
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Après les différentes inondations 
qu’a connues Quimperlé (2000, 
2013-2014 notamment), il était pri-
mordial que les différents acteurs 
du bassin (en amont et en aval) 
se concertent. Aujourd’hui, deux 
organes principaux interviennent 
dans la gestion de l’eau : la CLE 
(Commission Locale de l’Eau), et le 
SMEIL (Syndicat Mixte Ellé-Isole-
Laïta) chargé du suivi, de la coor-
dination et de la mise en œuvre 
des actions inscrites au Schéma 
d’Aménagement et de Gestion 

des Eaux (SAGE). Leur mission 
est d’assurer l’équilibre entre la 
protection de la ressource en eau 
et des milieux aquatiques et les 
usages ou activités économiques 
sur le territoire. 
La réflexion d’élaboration du 
SAGE Ellé-Isole-Laïta, démarrée 
en 2002, est née de deux forts 
enjeux :   
> L’importance de préserver nos 
ressources en eau. Il s’agissait de 
dégager un consensus entre les 
acteurs économiques et institu-
tionnels permettant de satisfaire 
aux besoins des différentes  
activités sans pénaliser les 
fonctions biologiques des milieux 
naturels et en respectant le cadre 
réglementaire ;
> La gestion des inondations. 
Sur un territoire dont certains 
secteurs sont particulièrement 
sensibles à cet aléa et suite aux 
épisodes catastrophiques de 1995, 
2000 et 2001, les acteurs locaux 
ont souhaité inscrire la réduction 
des risques d’inondations comme 
l’un des objectifs prioritaires  
du SAGE. 

Fruit d’une longue concertation, 
le SAGE a été validé en juillet 
2009 et priorise 5 enjeux majeurs, 
que nous proposons d’illustrer 
par des exemples concrets :

1 Préserver nos  
ressources en eau

Les études montrent que, depuis 
une vingtaine d’année, la consom-
mation d’eau sur le territoire, et 
notamment à Quimperlé a baissé. 
Cela est rassurant et montre bien 
que tous les acteurs (industriels, 
agriculteurs, et citoyens) ont 
pris conscience de la nécessité 
de bien gérer cette ressource. 
Les efforts sur les économies 
d’eau doivent être amplifiés 
dans le contexte du changement 
climatique. Il est aujourd’hui avéré 
que les périodes d’étiages et de 
manque d’eau seront de plus en 
plus longues dans les années à 
venir. Rappelons que l’eau potable 
provient quasi exclusivement de 
nos rivières. Il est donc primordial 
de la préserver. 

Vivre Quimperlé / Janvier / février / mars 2019

Une distinction 
nationale pour 
Quimperlé
Pour l’ensemble 
des aménage-
ments effectués en 
basse-ville après les 
inondations de 2000, 
le jury du Grand prix 
d’aménagement 2017 
intitulé “Comment 
mieux bâtir en 
terrains inondables 
constructibles”  
a remis le “repère 
d’or” à la  
Ville de Quimperlé. 
Une marque de 
reconnaissance pour 
le travail accompli 
après les désas-
treuses inondations 
des hivers 2000 et 
2013-2014. 

Des gestes simples pour 
économiser l’eau
> Je fais la chasse aux robinets qui 
coulent.

> Je prends des douches : 50 litres d’eau 
contre 150 litres pour un bain.

> J’installe une pomme de douche avec 
aérateur : 30 à 40% d’économie !

> J’installe un mitigeur  
thermostatique : trouver la bonne 
température instantanément permet 
d’économiser 15% d’eau.

> J’utilise astucieusement ma machine  
à laver : en utilisant le mode éco !

> Je lave ma vaisselle en machine : 
j’utilise 15 à 19 litres contre 30 à 80 litres 
à la main.

> Je récupère l’eau pour arroser mes 
plantes : l’eau de rinçage de mes 
légumes, l’eau du pichet après le repas, 
l’eau de l’aquarium, l’eau de ma toiture…

> Je lave ma voiture dans une station : 
60 litres d’eau contre 200 litres avec un 
tuyau d’arrosage.

 
uimperlé est typiquement une « ville pont », née à 
l’endroit où se trouvait traditionnellement le pre-
mier pont sur l’estuaire, à la limite entre les parties 
maritime et fluviale de la vallée. La basse-ville est 
formée de deux secteurs : la presqu’île entre l’Ellé 
et l’Isole, qui fut transformée artificiellement en île 

par la création d’un bief rejoignant ces deux cours d’eau avant 
leur confluence, ainsi que les quais de la Laïta. 
Le développement de notre commune s’est fait autour de 
cette principale richesse : l’eau. Jusqu’au 19e siècle, elle lui 
permet d’établir un port abrité sur la Laïta avec accès à la 
mer, ce qui favorise l’activité portuaire et le commerce de 
marchandises (exportations de grains et importations de 
vins, sel, épices et calcaire de construction) jusqu’à l’arrivée 
du chemin de fer. Aujourd’hui encore, en saison, une vedette 
maritime assure la liaison entre Quimperlé et le port du 
Pouldu (12km). 

Q La gestion de l’eau :  
un travail d’équipe de 
longue haleine

Contacts :  
Syndicat Mixe Ellé-Isole-Laïta (SMEIL) 1 
rue Andreï Sakharov  

smeil@quimperle-co.fr 
www.smeil.fr 
Bureau des risques majeurs de la ville de 
Quimperlé / 06 18 52 52 92   
risques-majeurs@ville-quimperle.fr 
Numéro vert : 0800 820 829

>>>
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2 Gérer les inonda-
tions et maintenir 

la culture du risque 
Quimperlé a toujours connu des 
épisodes de crues : une quaran-
taine d’entre elles sont mention-
nées dans les archives depuis la 
seconde moitié du 17e siècle. La 
plus ancienne recensée date de 
1642. La crue historique de tous 
les records fut celle de décembre 
2000, avec une hauteur d’eau 
mesurée de pratiquement six 
mètres à la confluence de l’Ellé et 
de l’Isole. Ce sont environ 800 per-
sonnes qui résident actuellement 
en zone inondable à Quimperlé. De 
nombreuses études et actions ont 
été menées ces dernières années, 
et des solutions sont aujourd’hui 
apportées notamment grâce au 
PAPI (Programme d’Actions de 
Prévention des Inondations).
> Informer les citoyens : en 
renforçant la culture du risque sur 
l’ensemble du territoire en incluant 
le “vivre avec”. Permettre aux habi-
tants d’être prêts collectivement à 
une montée des eaux.
> Protéger le bâti : mettre en place 
des systèmes de protection rap-
prochée sur les secteurs les plus 
sensibles et favoriser l’équipement 
des bâtiments pour réduire leur 
vulnérabilité aux inondations, par 
exemple avec avec l’installation 
de barrières anti-crues et leur 
rehaussement. 
> Ralentir l’eau en amont : en 
privilégiant un panel d’actions 
complémentaires telle que le fait 
de préserver les zones d’expan-
sion de crues et optimiser leur 
fonctionnement et leur capacité 
de sur-stockage. On peut citer 
la création de méandres sur les 
cours d’eau (afin de ralentir les 

écoulements et de favoriser 
les premiers débordements en 
amont), la restauration des zones 
humides, la plantation de talus 
bocagers (qui permettent de frei-
ner les ruissellements et accen-
tuent l’infiltration dans le sol).
> Améliorer l’alerte et la gestion 
de crise 

3 Protéger les 
milieux aquatiques 

et les zones humides 
Notre territoire c’est : 1600km 
de cours d’eau. 15% de zones 
humides. 3 sites NATURA 2000.
Les milieux aquatiques rendent 
des services inestimables : leur 
qualité et leur diversité sont des 
atouts pour notre territoire. La 
préservation des infrastructures 
naturelles et de leur biodiversité 
(têtes de bassin versant, cours 
d’eau, zones humides, zones d’ex-
pansion des crues, bocage, sol…), 
et l’optimisation de leurs fonctions 
par la mise en place de solutions 
douces, permettent de répondre 
en partie aux effets du  
changement climatique sans 

Le saviez 
vous ?
Fumer tue, mais 
fumer pollue 
aussi ! 137 000 
mégots chaque 
seconde dans 
le monde sont 
jetés par terre… 
et 40% d’entre 
eux se retrouvent 
en mer. Un seul 
mégot peut 
contaminer 
jusqu’à 500 litres 
d’eau. Or, il peut 
mettre 15 ans 
pour se dégrader 
totalement. 

Un bassin versant est une 
portion de territoire dont l’en-
semble des eaux convergent 
vers un unique point de 
sortie : l’exutoire. 
Le bassin versant est 
délimité par des lignes de 
crêtes. Celles-ci forment 

des frontières naturelles et 
définissent le partage des 
eaux. Les bassins versants 
de l’Ellé et de l’Isole, situés 
en amont de Quimperlé, 
représentent une surface de 
830 km² qui concernent trois 
départements (22, 29 et 56). 

Le saviez- 
vous ?
Notre territoire 
produit 25% des 
saumons juvéniles 
de Bretagne. 
La Mulette per-
lière, moule d’eau 
douce protégée, a 
été identifiée sur 
l’Aër et le Naïc. La 
présence de cette 
espèce exigeante 
et au cycle de vie 
complexe est révé-
latrice de la bonne 
qualité du milieu. 
D’où l’importance 
de tout mettre 
en œuvre pour la 
préserver. D’autres 
espèces d’intérêt 
patrimonial ont petit 
à petit trouvé leurs 
marques dans cet 
espace naturel : 
l’agrion de mer-
cure, l’escargot de 
Quimper, le flûteau 
nageant, le saumon 
atlantique, l’anguille, 
la lamproie marine 
ou encore la loutre 
d’Europe. artificialiser le bassin versant.

Pour exemple, la re-création de 
méandres sur l’amont du bassin 
permet de ralentir les écoule-
ments en favorisant les débor-
dements, tout en améliorant les 
relations entre zones humides, 
nappes et rivières, bénéfiques à la 
qualité des écosystèmes.
De même les zones humides, 
souvent comparées à des 
éponges, jouent naturellement 
un rôle tampon : écrêtement des 
crues, réserve d’eau en été pour 
la recharge des nappes et cours 
d’eau ou encore épuration natu-
relle. Au-delà de leur préservation, 
il s’agit de trouver des dispositifs 
pour mieux gérer ces milieux et 
améliorer leurs performances. 
Par exemple, depuis un an, une 
quarantaine d’agriculteurs sont 
engagés dans la gestion des zones 
humides pour une durée de cinq 
ans. L’objectif est de diminuer 
l’impact des activités agricoles 
sur l’environnement  grâce à des 
pratiques d’entretiens durables : 
prairies humides, bocage, couvert 
herbacé, fauche tardive, pâturage 

limité et sans fertilisation… En 
contrepartie, une aide financière 
leur est reversée. 

4 Conserver la  
qualité des eaux 

Le bassin versant est considé-
ré en bon état, pour la physi-
co-chimie et la biologie. Pour 
les pesticides par exemple, les 
résultats d’analyses traduisent 
une contamination plutôt faible 
des nappes et des cours d’eau. 
Quant aux nitrates, les concentra-
tions sont à la baisse depuis une 
dizaine d’années. Cependant, cer-
tains tronçons peuvent présenter 
localement des perturbations : le 
Frout ou le Dourdu doivent faire 
l’objet d’une attention particu-
lière. Bien que la réglementation 
sur l’usage des pesticides se 
renforce, des actions de sensi-
bilisation auprès des particuliers 
et des journées de formation 
auprès des agriculteurs, agents 
ou élus des collectivités, sont à 
poursuivre.  

En incluant la Laïta, la surface 
du bassin atteint 920 km², dont 
les deux tiers sont occupés par 
le sous bassin de l’Ellé et environ 
un quart par celui de l’Isole. 

La ville est sus-
ceptible d’être 
touchée par les 

inondations d’origine fluviale, 
liées aux précipitations, mais 
aussi d’origine maritime.  
En raison de la très faible 
pente de La Laïta, et de la taille 
du bassin versant, le risque 
d’inondation à Quimperlé est 
important. l

Un bassin versant, c’est quoi ?

La culture du risque :  
mieux se protéger en 
cas d’inondation
> Le Maire alerte les citoyens 
et assure leur protection.

> Les services municipaux 
surveillent la crue, distribuent 
des sacs de sable, installent 
les protections sur les 
bâtiments publics, accom-
pagnent les usagers, orga-
nisent la circulation et 
aident à l’évacuation 
et au relogement.

> Quimperlé 
Communauté 
réorganise la circu-
lation des trans-
ports en commun 
et la collecte des 
ordures ménagères 
et signale aux secours les 
personnes dépendantes 
identifiées par le CIAS.

> La gendarmerie assure 
la sécurité des personnes 
et régule la circulation.

> Les pompiers sécurisent  
les personnes ou les 
évacuent.

> Les habitants et commer-
çants installent les sacs 
de sable et les batardeaux, 
protègent leurs biens et se 
mettent hors d’atteinte de 
l’eau et coupent le gaz et 
l’électricité.

5 Surveiller notre 
estuaire 

Dans les années 60, l’estuaire était 
l’un des plus pollués de France. 
Aujourd’hui, le chemin parcouru est 
immense : construction des sta-
tions d’épuration, amélioration des 
pratiques agricoles… L’amélioration 
de la qualité bactériologique a 
permis d’atteindre le classement 
B de la Laïta pour la conchylicul-
ture. Ce qui veut dire que la qualité 
de l’eau permet l’exploitation des  
coquillages. Cependant, les efforts 
restent à poursuivre, d’autant plus 
que l’état écologique de l’estuaire 
est jugé moyen et que de nouveaux 
enjeux sont à prendre en compte : 
les aspects sanitaires pour le 
nautisme, les micropolluants, le 
phytoplancton ou encore l’érosion 
et les ruissellements. Une étude 
portée par le SMEIL est en cours 
pour hiérarchiser les sources de 
contamination bactériologique 
et bâtir un programme d’actions 
touchant l’assainissement, l’agri-
culture (abreuvements) ou encore 
l’industrie. l

Sous-bassin versant
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L’association  
Eau et rivières de 
Bretagne viendra 
fêter ses 50 ans 
en octobre 2019 à 
Quimperlé.
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Centenaire de la guerre 14/18

Les Quimperlois pendant 
la Grande Guerre
Au mOmENt DE LA GuERRE, QuImPERLé ESt uNE VILLE CALmE QuI NE PREND PAS CONSCIENCE DES 
mENACES DE GuERRE. DéBut AOÛt, LA mOBILISAtION S’ImPOSE POuR tOuS LES HOmmES ENtRE 20 Et 
45 ANS. L’ENtRéE EN GuERRE VA RAPIDEmENt CHANGER LA VIE DES QuImPERLOIS.

Le départ des agriculteurs, qui 
représentent près de 30% de 
la population, désorganise le 
travail rural en pleine période de 
moisson. Ce sont les femmes, les 
personnes âgées et les plus jeunes 
qui prennent le relais. Dès les 
premiers engagements, les tués 
sont nombreux : 23 en seulement 
11 jours. Les offensives françaises 

souvent mal prépa-
rées contribuent à 
la perte de beau-
coup d’entre eux. 
Les blessés (par 
des éclats d’obus) 
et les prisonniers 
se comptent en 

nombre. La Ville assiste malgré 
elle à la violence des combats 
sur le front à travers l’arrivée des 
trains de blessés qui s’arrêtent en 
gare de Quimperlé. En neuf mois 
de guerre, ce sont 51 trains qui 

acheminent des blessés dans le 
Finistère. L’arrière est solidaire du 
front, et très vite, pour fournir des 
vêtements aux poilus confrontés 
au froid et aux intempéries, 
des femmes travaillent dans 
des ouvroirs. 

Tous solidaires
La solidarité s’exprime aussi 
dans les “matinées musicales et 
littéraires” au profi t des combat-
tants, ou encore “des journées” 
de recueil de dons. Pour associer 
encore davantage l’arrière au front, 
différentes manifestations sont 
organisées : procession, quête, 
fêtes en l’honneur des soldats bles-
sés, galas de charité, cérémonies 
militaires publiques… Cependant, 
il semble qu’à partir de 1916, les 
désertions se multiplient. 

Un climat très tendu
La multiplication des décès et 
l’augmentation du nombre de 
veuves et orphelins accroissent la 
tristesse et relativisent le patrio-
tisme. La solidarité et l’entraide 
sont à l’œuvre et on assiste à la 
constitution d’une société de 
secours aux réfugiés. Le climat 
reste de plus en plus tendu avec 
l’accès diffi  cile aux denrées, l’insé-
curité et la précarité. Le marché 
noir se développe et favorise la 
montée des prix. Aux besoins prio-
ritaires des Armées s’ajoutent les 
besoins ordinaires des particuliers. 
La pénurie de main-d’œuvre s’ag-
grave à partir de 1916 : les écoliers 
adolescents, les femmes, les réfu-
giés et les prisonniers allemands 
sont mobilisés pour les travaux 
agricoles (cueillette de pommes, 
travaux des champs, récolte de 
pommes de terre, semences…). 

L’agriculture sauvée par 
les femmes
Le Préfet reconnaît le rôle des 
femmes grâce auxquelles la pro-
duction agricole est maintenue. 
A Quimperlé, beaucoup d’entre 
elles travaillent à “l’usine Rivière et 
Cie” et sont en charge de la fabri-
cation de matériel de guerre. Leur 
participation à l’effort de guerre 
aurait dû déboucher sur le droit de 
vote des femmes, mais l’opposition 
du Sénat retarde cette reconnais-
sance à 1944.

Oublier l’enfer de la guerre
La tension et l’insécurité du lende-
main poussent la population à un 
besoin de divertissements et de 
fêtes. La Foire des Vieilles et les 
fêtes de Toulfoën sont l’occasion 
de se détendre. L’augmentation 
des naissances “illégitimes” 
s’explique par l’accroissement des 
brassages de population et l’assou-
plissement des interdits. L’absence 
de méthodes contraceptives 
favorise les grossesses non 
désirées, les abandons et les 
infanticides. Le cadre sanitaire est 
sommaire : à Quimperlé on compte 
seulement deux médecins civils. 
Il devient alors très diffi  cile pour 
la population de se soigner. Des 
maladies se développent, comme 
la rage, la tuberculose, ou la grippe 
espagnole. La presse, le gouver-
nement et les hôpitaux minorent 
le problème pour ne pas alarmer 
la population, mais cette attitude 
encourage la propagation des 
épidémies. 

1918 : la fi n des restrictions
L’armistice marque la fi n d’une 
période de restrictions et de 
contraintes. La libération du 

commerce et de la consommation 
des denrées se fait assez rapide-
ment. Les hôtels et les restau-
rants retrouvent leur liberté de 
manœuvre. Seules les communes 
à l’écart (Querrien par exemple) 
mettent plus de temps à lever leurs 
restrictions. Les fêtes sont fré-
quentes. Les Quimperlois veulent 
profi ter, s’amuser, et l’argent 
semble abondant dans 
les campagnes. 

Quimperlé paie un lourd tribut
Selon les chiffres offi  ciels de 
la préfecture, la Grande Guerre 
aurait fait plus de 400 morts parmi 
les Quimperlois. un chiffre qui 
montre que la Ville, comme l’en-
semble de la Bretagne, a payé 
un lourd tribut. Les orphelins 
eux, seraient près de 212. 
Le monument aux morts de 
Quimperlé est élevé au cime-
tière et inauguré en juillet 1921 
afi n d’honorer les poilus morts 
au combat. Bien des vies ont 
été brisées par cette Grande 
Guerre, ce qui relativise la 
Victoire fi nale. 
Souvenons-
nous. l

Sources : 
Jean-Jacques 
Gouriou et les membres 
du groupe “14-18” de la 
Société d’Histoire du 
Pays de Kemperle / Alain 
Pennec : “Quimperlé et 
les Quimperlois pendant 
la Première Guerre 
mondiale” - Société 
d’Histoire du Pays de 
Kemperle. Retrouvez 
l’ouvrage d’Alain 
Pennec au prix de 26 € 
dans les librairies de 
la région.

né le 21 avril 1879, édouard Gourrier se marie à Quimperlé le 8 mai 1905 avec 
anna Harin, originaire de rédéné, avec qui il a trois enfants. L’aîné décède 
en 1923, les deux cadets vivront pendant de nombreuses années au 30 de 
la rue savary (n° 38 aujourd’hui).  Ce “petit homme” comme il aimait se 
nommer du haut de ses 1 m 62, était brun aux yeux bleus. Artisan-peintre, 
il intervient chez des particuliers pour effectuer des travaux de peinture 
et de décoration. en parallèle, il a une boutique où il vend du matériel lié à 

son métier (peinture, pinceaux, vernis, mastic…). 

Au service, puis au combat
Caporal puis sergent en 1915, il est affecté au nettoyage du champ 

de bataille de la Marne. En 1913, il entre au 86e régiment 
d’Infanterie Territoriale, son régiment jusqu’à fi n 1917. 

Âgé de 35 ans en 1914, édouard Gourrier fait partie des 
“vieux soldats”. il n’est donc pas censé être affecté en 

premières lignes dans les tranchées et effectue des 
travaux en tous genres. Cependant, on apprend au 
travers de ses lettres qu’il se retrouve en première 

ligne en raison des nombreuses pertes d’hommes 
pendant la guerre, dans les rangs des troupes d’ 
“active” (les jeunes, entre 21 et 23 ans).

Des déplacements constants
en 1914, il commence à Quimper, puis Brest, puis 
Paris/sevran. en 1915, il est cantonné à reims, 
puis dans l’aisne au pied du plateau de Craonne. 

En 1916, c’est dans la Somme qu’il sert, en arrière 
des anglais. en 1917, il est de nouveau dans l’aisne, 

puis en  flandres belges et en Champagne. en 
1918, il effectue des stages militaires ; il combat le 18 

juillet, au cours de la grande contre-offensive menée 
par Foch ; puis cantonne dans les Vosges. En novembre 
1918, il apprend l’armistice alors que son régiment  se 
dirige vers la frontière franco-allemande et se retrouve 
dans l’armée d’occupation de l’allemagne avant d’être 
libéré en février 1919. il faudra attendre entre 1927 et 1928 

pour qu’il soit défi nitivement libéré du service militaire. 
Édouard Gourrier décède le 16 mars 1950, à l’âge de 79 ans, 
à Quimperlé. l

Un poilu Quimperlois. 

il s’appelait édouard Gourrier 
GrÂCe À sa COrresPOnDanCe LéGUée Par sa famiLLe À La viLLe, nOUs 

reTraÇOns aUJOUrD’HUi Le ParCOUrs D’eDOUarD GOUrrier.

UNE COrrESPONdANCE ABONdANtE
dans ses écrits (plus de mille), même s’il ne dit 
pas tout, il décrit la réalité de sa vie, parfois 
avec humour ou poésie et il rassure sa femme. Il 
illustre ses courriers avec des aquarelles, surtout 
des fl eurs, et dessine parfois la guerre. Ce riche 
patrimoine est consultable aux archives muni-
cipales de Quimperlé, grâce à Maurice Gourrier, 
petit-fi ls du soldat gourrier.

Il est temps de 
rendre hommage à 

ces hommes qui se sont 
battus, souvent au prix de 
leur vie, pour la France.

La famille 
Gourrier 
au complet 
en 1915
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L’eau, source de  solidarité

Était-ce si nécessaire de  
transférer cette compétence à 
Quimperlé Communauté ?
L’eau est au cœur du développe-
ment de notre territoire. Elle a 
été indispensable à l’émergence 
d’activités essentielles en pays 
de Quimperlé : l’agriculture et les 
moulins hier puis plus récemment 
l’agroalimentaire et l’industrie 
papetière. Toujours aujourd’hui, 
protéger cette ressource, en 
quantité et en qualité, est un défi 
que nous devons relever ensemble, 
en pleine solidarité. Car l’eau ne 
connaît pas de frontière : elle est 
en surface ou souterraine ; elle 
s’écoule d’une source jusqu’à la 
mer sur des dizaines de kilo-
mètres. Nos limites communales 
n’ont donc que peu de sens en la 
matière.
Et cette ressource précieuse est 
largement liée à l’aménagement 
du territoire en matière d’habitat, 
de développement économique ou 
de préservation de nos espaces 

Depuis le 1er janvier, les compétences eau et assainissement  
ont été transférées à la Communauté d’agglomération. Après 5 ans 
de travail, les élus du pays de Quimperlé l’ont décidé dans un large 
consensus. Explications.

Entretien / Sébastien Miossec /  
Président de la Communauté d’Agglomération  
Quimperlé Communauté

naturels et agricoles. Autant de 
compétences que nous avons 
décidé de gérer solidairement au 
sein de Quimperlé Communauté. Il 
paraissait donc tout à fait cohérent 
de mettre en commun la gestion 
de l’eau potable et de l’assainisse-
ment des eaux usées, sans renier 
pour autant les décennies de 
travail de nos prédécesseurs, dans 
les communes ou les syndicats 
intercommunaux.

Comment ce transfert, qui 
devance le délai prévu par la loi 
Notre d’un an, a été préparé ?
Par cinq années de travail collectif. 
Dès 2013, les élus du précédent 
mandat avaient lancé les études 
préparatoires nécessaires. Et nous 
avons ainsi, sereinement, pu anti-
ciper toutes les questions qu’elles 

L’eau est notre bien commun, 
chaque jour plus précieux. Et les 
défis sont importants pour conser-
ver, demain, une eau en quantité 
suffisante et d’une qualité irrépro-
chable. C’est pourquoi les 16 com-
munes de Quimperlé Communauté 
ont décidé de les relever ensemble 
en devançant d’un an l’obligation 
légale, qui impose le transfert de la 
gestion de l’eau et de l’assainisse-
ment aux communautés d’agglo-
mération. Une façon de préparer 
sereinement le dossier. 

Ce que dit la loi
Le texte de loi du 3 août 2018 
revient sur la mise en œuvre du 

Aujourd’hui, protéger cette ressource,  
en quantité et en qualité, est un défi que 

nous devons relever ensemble”.

transfert des compétences eau et 
assainissement aux intercommu-
nalités. Il maintient son caractère 
obligatoire pour les communes 
situées dans le périmètre d’une 
communauté d’agglomération pour 
lesquelles la date butoir est le  
1er janvier 2020. Pour les com-
munes situées dans des commu-
nautés de communes, le dispositif 
est reporté à 2026.

Qu’est-ce qui va changer ? 
Concrètement, pour les usagers, 
peu de choses. Les élus tiennent à 
maintenir un service de qualité, et 
ils se sont engagés à maintenir les 
tarifs actuels pour les deux années 

à venir (2019 et 2020). L’ambition, 
à plus long terme (2028), est 
d’atteindre un tarif unique de l’eau 
sur l’ensemble du territoire. À cette 
date, l’eau coûtera donc le même 
prix dans les seize communes 
alors qu’aujourd’hui, les écarts vont 
du simple au double. En ce qui 
concerne l’assainissement collec-
tif, compte tenu des écarts encore 
plus importants, le chemin sera un 
peu plus long puisque l’objectif est 
de proposer deux tarifs en 2028 - 
un pour les communes littorales et 
un pour les treize autres com-
munes - en visant là aussi un tarif 
unique à terme.
 

A noter aussi : ce transfert va 
entraîner une mutualisation des 
services avec deux sites. L’un à 
Quimperlé et l’autre à Scaër. En 
tout, une trentaine d’agents du 
territoire sont concernés.
 Un service client unique  
depuis le 2 janvier
D’ici là, les usagers du service 
d’eau, et, le cas échéant, d’assai-
nissement, vont constater dans les 
mois qui viennent quelques modi-
fications dans la gestion adminis-
trative de leur facturation qui iront 
dans le sens d’une simplification du 
service aux usagers. Un courrier 
a été adressé à chaque usager 

pour présenter ces modifications. 
En complément, un service client 
unique, pour tous les usagers de 
toutes les communes a été mis en 
place depuis le 2 janvier dernier 
au 16 Boulevard de la Gare, à 
Quimperlé. Il est ouvert au public et 
joignable également par téléphone 
au 02 98 96 37 46 ou par mail : 
eaux@quimperle-co.bzh
Au final, ces transferts permet-
tront une meilleure gestion  
des infrastructures d’eau potable 
et d’assainissement.  
Les équipements, qui nécessitent 
une technicité et une expertise 
importante, et qui doivent être les 
mêmes sur l’ensemble du territoire, 

seront améliorés. Une façon de 
favoriser une plus grande solida-
rité entre les communes, enjeu 
stratégique pour l’avenir et ce bien 
commun essentiel. l

soient techniques, financières, 
humaines, organisationnelles… 
Cette préparation collective 
concertée, riche de dizaines de 
réunions avec tous les acteurs 
concernés sur le territoire, 
explique probablement le 
très large consensus qui 
a prévalu au moment des 
délibérations en conseil 
communautaire et dans 
les 16 conseils municipaux 
du pays de Quimperlé.
Anticiper d’un an le transfert de 
compétence faisait également 
partie de cette logique : l’idée est 
de permettre aux élus qui ont 
préparé le transfert d’apporter 
d’éventuels correctifs dans la 
première année d’exercice com-
munautaire de la compétence, en 
toute connaissance de cause. l

Plus d’infos : 
eaux@quimperle-co.bzh
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Eau x 
usées 

 19 500  
abonnés (foyers) 
en 2018 sur tout le 
territoire.

Pour l’assainisse-
ment : le prix du m3 
passera de

1,23€ à 
1,60€  
en 2028 pour les 
quimperlois.

Consommation 
moyenne 
des foyers 
Quimperlois : 

63m3  
par an. 

Par conséquent, 
cela représente 
une augmenta-
tion de la facture 
globale de 

30,29€  
à terme, en  
2028.

Eau  
potable
 34 100  
abonnés en 
2018 sur tout le 
territoire

Entre 2020 et 
2028 : le m3 d’eau 
passera de 

1,49€ à 
1,57€  
pour les 
quimperlois.

En France 
aujourd’hui : le 
prix moyen de 
l’eau est de

2,03€ 
le m3



Amies de longue date, c’est parce 
qu’elles partagent la même passion 
que morgane et Cindy décident de 
s’installer à leurs comptes tout en 
partageant le même local, rue de 
Quimper. Complémentaires, les deux 
jeunes Quimperloises mettent leurs 
compétences en matière de beauté 
des mains, des pieds et des ongles au 
service de leur future clientèle. Elles 
proposent tout un panel de soins et 
de décorations : Cindy est spécia-
lisée dans la prothésie ongulaire 
(pose de vernis, de décorations, de 
gels, renforcement et extension…) 

tandis que morgane vous proposera 
en plus des soins des ongles, des 
rehaussements et extension de cils, 
des massages et des formations pour 
les professionnels. Leur petit plus ? 
travailler avec des artisans locaux, 
et des produits vegan. l

Just girl & Calypso 

Just Girl by Morgane 
6 rue de Quimper / 07 64 14 97 58
FB : mS nails

Calypso by Cindy
6 rue de Quimper / 06 98 29 07 87
FB : Calypso by Cindy 
Ouvert du lundi au vendredi de 9h15 à 
18h15 et le samedi de 10h à 16h. 
Pensez à prendre rendez-vous !
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Urbanisme

CRéER DES LIEux D’éCHANGES SOCIAux, CuLtuRELS, GéNéRAtIONNELS 
Et FéDéRER LE BIEN VIVRE ENSEmBLE. SuR CINQ QuARtIERS, CE SONt 
AuJOuRD’HuI DEux ESPACES QuI ONt été ENtIèREmENt RéAméNAGéS , 
GRÂCE Aux RéuNIONS DE QuARtIERS, POuR LE BONHEuR DES 
tOut-PEtItS, COmmE DES PLuS GRANDS.

Des espaces de 
convivialité pour tous Plus d’infos : 

www.quimperle.com 
rubrique “quartiers”

Quimperlé est : quartier de Kerstrado
Le 24 octobre dernier, ce sont les habitants du quartier Est de Quimperlé 
qui se réunissaient dans leur nouvel espace de convivialité. Après négo-
ciations avec les Papeteries de mauduit, à qui appartient le lieu, une 
convention a été signée pour que la Ville puisse disposer du terrain. Suite à 
plusieurs mois de concertation et de travaux, un boulodrome, une table de 
pique-nique, des bancs et des buts y ont trouvé place. une partie du terrain 
a également été stabilisée pour permettre d’installer des chapiteaux pour 
les prochaines fêtes de quartier. l

Quimperlé nord : 
quartier de Roz-glas
Jeudi 18 octobre, c’est le quartier Nord de 
Quimperlé (rue Léon-Blum) qui, symbolique-
ment, inaugurait le premier son espace de 
convivialité. Pour l’occasion, riverains, lycéens 
et élus étaient présents pour profi ter des 
aménagements réalisés : aire de jeux, table 
de pique-nique, terrain de pétanque et bancs. 
très prochainement, une table de ping-pong 
en béton fi nancée par Finistère Habitat sera 
installée. Le gros pylône électrique situé sur le 

terrain sera habillé et sécurisé. L’espace 
est évolutif et sera entretenu par les 
habitants mais aussi les lycéens. 
un autre espace est actuellement en 
projet près de l’abri bus qui dessert le 
lycée professionnel. l
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installée. Le gros pylône électrique situé sur le 
terrain sera habillé et sécurisé. L’espace 
est évolutif et sera entretenu par les 
habitants mais aussi les lycéens. 
un autre espace est actuellement en 
projet près de l’abri bus qui dessert le 
lycée professionnel. 

DéLéGUés De QUarTier : 
Yvette Metzger 
yvette.metger@ville-quimperle.fr 
patrick Vaineau 
patrick.vaineau@ville-quimperle.fr

DéLéGUés De QUarTier 
Géraldine Guet 
geraldine.guet@ville-quimperle.fr
Stéphanie Mingant 
stephanie.mingant@ville-quimperle.fr 

Convivialité, partage 
et convictions, pour 

la réappropriation de l’espace 
public urbain, tel est le 
souhait de la municipalité.

le Kebab 
made in Breizh 
Le Breizh Kebab a ouvert ses 
portes début novembre rue 
de mellac et vous propose un 
service sur place, ou à empor-
ter ! Fils de parents Gourinois, 
Oskan nourrit l’envie d’ouvrir 
sa propre affaire de restau-
ration rapide à Quimperlé 
depuis une quinzaine d’année. 
Quand l’occasion s’est pré-
sentée, il n’a donc pas hésité 
une seule seconde ! « C’est un 
rêve de gosse » nous confi e-
t-il. « J’aime cette ville, l’at-
mosphère qui s’en dégage et 
la gentillesse des habitants ». 
Chez Oskan, ce sont les pro-
duits frais qui sont privilégiés. 
Vous pourrez déguster des 
kebabs, bien-sûr, mais aussi 
de nombreuses assiettes de 
brochettes (agneau, poulet, 
chicken chika, adama…) 
et des sandwichs libanais. 
Le temps d’un encas sur 
l’heure de midi, des invités 
inattendus un soir d’hiver ou 
une simple envie de dépay-
sement ? Le restaurant est 
ouvert sept jours sur sept 
et  garantit de ne pas vous 
laissez sur votre faim… ! l

Originaire de Meslan, Joël est pas-
sionné d’informatique depuis qu’il est 
tout petit. C’est à Quimperlé où il a 
étudié puis travaillé pendant quinze 
ans, qu’il décide d’ouvrir son premier 
local. Vous y trouverez de nombreux 
services : dépannage informatique, 
réparation de smartphones, de 
tablettes, installation de matériel 

Ça 
déménage !
Lapechozafaires.

com
Installé depuis 

avril 2017 
rue Albert-
Schweitzer, 

à Kervidanou, 
le magasin a 
déménagé à 

l’autre bout de la 
ville, au 64 route 

de Lorient.

ordiphone : 
restez connecté ! 

informatique, téléphonie, et vente de 
matériel High tech. 
Des projets ? Joël n’en manque 
pas ! Courant 2019, il proposera ses 
services en prises de vue aériennes 
à partir d’un drone. Besoin de photos 
d’identité ? un studio sera prochaine-
ment installé. Des cours d’informa-
tique seront également proposés en 
fonction de votre niveau : basique (à 
domicile), en groupe de 4 personnes 
au local, ou avancée (à domicile 
dans un rayon de 30km autour de 
Lorient). un vendredi par mois, à 18h, 
Ordiphone organise des réunions 
d’information gratuites et ouvertes à 
tous sur divers sujets. l

Ordiphone
3 rue de Pont-Aven. 
contact@ordiphone-bzh.com

http://www.ordiphone-bzh.com
07 70 25 98 63
FB : Ordiphone Qlé

Breizh Kebab
3 rue de mellac. 
Ouvert 7j/7j de 11h30 à 22h30. 

09 70 99 76 27
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16 >En 2014, nous avons hérité d’une situation délicate aux halles. Dans un contexte de crise économique, si quelques 

belles réussites ont permis à des commerçants de créer leur propre boutique, d’autres ont quitté la profession 
(retraite, maladie, liquidation judiciaire). Les candidats à la reprise se sont faits rares, malgré nos efforts pour les 

rendre plus attractives.
Dès 2014, nous avons réuni les commerçants pour revoir le règlement intérieur : horaires d’ouverture, travaux d’amélio-
ration des locaux, présence quotidienne du régisseur. Nous avons maintenu des loyers bas : 4,67 % de hausse lors du 

mandat précédent, 1,69 % entre 2015 et 2018. Le prélèvement mensuel a remplacé des paiements 
trimestriels trop lourds et permis d’apurer les dettes.
Aujourd’hui, il est temps de donner une nouvelle identité à ce lieu apprécié des Quimperlois. 
Nos halles doivent s’adapter aux nouveaux modes de consommation, devenir la locomotive du 

commerce de la basse-ville, s’intégrer dans un parcours de consommation qui prendra aussi en compte nos marchés 
et l’offre de proximité. 
Cette perspective est un virage à ne pas manquer. un cabinet d’experts nous accompagnera dans la co-construction de 
ce projet avec les commerçants et les consommateurs. Il nous faut densifi er l’offre commerciale en centre-ville.
Car la dégradation des commerces ne date pas d’aujourd’hui. Nous avons aussi engagé une démarche d’acquisition de 
friches notamment grâce à un fonds de concours de Quimperlé communauté. Place Hervo, fi n 2020, deux commerces et 
des logements prendront la place de “Sports des îles” et de “La Vieille Bretagne”.
Si la Ville ne peut acquérir toutes les friches commerciales, souvent abandonnées par les propriétaires, notre 
engagement a donné un signal fort et encouragé des rénovations dans le secteur privé. En 2017, on a compté 
17 ouvertures commerciales pour 10 fermetures. Ce mouvement s’est poursuivi en 2018.
une concertation a été également engagée avec les propriétaires de la rue Savary pour favoriser l’installation 
d’artistes grâce à des baisses de loyers. Un fl yer « parcours des créateurs » guide les touristes entre les deux pôles 
de notre centre historique.
Enfi n, depuis le début du mandat, le magazine municipal et notre page facebook présentent chaque nouvel arrivant afi n 
de l’intégrer au mieux aux autres commerces de proximité. Car c’est bien ce petit commerce qui fait l’attractivité des 
centres urbains. l

équipe de 
rassemblement, 
« Ensemble osons 
Quimperlé »

>Les évènements de la fi n d’année 2018 nous ont amené à nous poser tous des questions.
L’action de l’équipe municipale en place est-elle suffi  samment lisible et répond-elle à l’attente des Quimperlois ? 

Il faut nous pencher rapidement sur quelques sujets importants pour Quimperlé 
tout d’abord  nos transports en commun : ils ne sont pas adaptés aux besoins et aux habitudes des habitants. 
Nous demandons la gratuité  de ce service.
Cette première question mériterait d’être complétée par le déploiement d’un plan de déplacement doux pour la ville .
Ce plan permettrait de mieux répartir l’espace public entre les utilisateurs. Encore trop de trottoirs sont utilisés par des 
voitures gênant les parents avec poussette ou les personnes en situation de handicap. Par ailleurs, la place du vélo 
pourrait largement être améliorée. A quand de véritables pistes cyclables dans le pays de Quimperlé ? 

Notre ville souffre d’un défi cit récurent de l’attractivité de son centre-ville. De nombreux commerces de 
proximité, qui le plus souvent proposent des produits de qualités  sont aujourd’hui menacés. Il est plus 
que  temps d’avoir une véritable ambition pour nos halles (commençons par la gratuité pendant un an 
pour tous les commerçants des halles). Si elles sont abandonnées comme aujourd’hui, il est impossible 
d’avoir une politique de développement de notre centre-ville ! 

Notre équipe espère que  ces projets porteurs nous aideront à mieux vivre dans notre cité ! 
Nous souhaitons à tous les Quimperlois une excellente année 2019.l

Quimperlé en 
Marche, majorité 
municipale

nos MeiLLeuRs VŒuX PouR 2019

n 1895 sa femme donne naissance à leur première 
et unique fi lle, Marie. Une quinzaine d’années plus 
tard, Arthur Courtier change radicalement de 
profession et s’installe comme marchand de vin 
sur le Quai Brizeux. C’est en mai 1912 que l’homme 
se présente aux élections municipales 

contre Jules Le Louédec, le maire sortant, un adversaire 
redoutable. De par son éducation, ses formations, et son 
ouverture d’esprit, Arthur Courtier a lui aussi des atouts : 
adhèrent pendant plusieurs années au parti socialiste 
et se réclamant des républicains de gauche, sa liste est 
une liste de “concentration républicaine” composée de 
socialistes unifi és, de républicains de gauche, de “pro-
gressistes” et de “réactionnaires”. Le dimanche 5 mai 
1912, Arthur Courtier et son équipe l’emportent large-
ment avec plus de deux cents voix d’avance ; avec 
1612 votants, la participation a été forte : 77%. 

Porte-drapeau en 1914
Début août 1914, à 45 ans, le maire est mobilisé sur 
le front. Il déclarera plus tard qu’il aurait dû en être 
dispensé, mais c’est un patriote ; affecté comme 
porte-drapeau à maubeuge, il est fait prisonnier 
comme près de 40 000 soldats lors de la chute de 
la place forte. Pendant plus de 2 ans, il connaît une 
détention très dure et tombe gravement malade. 
La Suisse l’accueille comme convalescent ; il y reste 
quelques mois jusqu’à juin 1917, avant son retour 
à Quimperlé le 5 août 1917. Son statut spécial de 
prisonnier libéré lui interdit de participer activement 
à la guerre, mais il reste mobilisé. Il est chargé de la 
garde d’un camp de prisonniers allemands à Saint-
Nazaire. Il reste absent de Quimperlé jusqu’à l’armistice 
de novembre 1918.

Retour en mairie en 1919
En 1919, il peut enfi n se consacrer entièrement à son 
mandat, alors que celui-ci touche à son terme. 
Il réorganise et augmente les traitements du personnel 
municipal, fait donner à la grande rue le nom du grand 
maire (et sénateur) qu’a été Alexis Savary. 
Il réaffi  rme ses préoccupations sociales en obtenant 
l’autorisation de créer un Offi  ce public d’habitations 
bon marché. Mais la fi n de la guerre est tendue 
et rétablit des élections. Le Louédec, est en 

quête de revanche et multiplie les attaques, parfois grossières 
et calomnieuses contre Arthur Courtier. Il le présente comme 
l’acteur de la chute de maubeuge et comme un mauvais adminis-
trateur qui n’a pas tenu ses promesses. Cette attitude est jugée 
sévèrement par les propres amis de Le Louédec, qui l’évincent 

aux élections législatives. 

De nouvelles élections
Aux municipales, Le Louédec, sait bien manœuvrer, et pro-
fi te de la division de ses adversaires et de la poussée des 

socialistes, sans rien leur promettre. S’ajoutent à cela les 
graves problèmes de santé de Courtier, qui l’affaiblissent 

et le fragilisent. Au premier tour, Le Louédec arrive 
en tête mais sans majorité absolue. Entre les 

deux tours, le 3 décembre 1919, Arthur Courtier 
meurt brutalement, et plonge alors son équipe 

en plein désarroi. Le 7 décembre 1919, 
Le Louédec l’emporte après avoir rejeté 

la demande d’une liste d’union de ses 
adversaires. 
Cette période marque donc le retour 
durable de Jules Le Louédec, maire 

incontesté et tout puissant de Quimperlé. 
Après son décès en 1931, c’est son fi ls qui 

reprendra sa succession jusqu’au début 
des années 60. 

Un hommage mérité
En ce centenaire de l’armistice, et pour rendre 

hommage à ce maire qui a œuvré dans l’ombre au 
cœur de la grande guerre, la municipalité a décidé 
de nommer la nouvelle place du carrefour de 
mellac : “place Arthur Courtier”. 

Elle a été inaugurée le 22 décembre dernier 
(Cf. Actu page 4). l

Histoire
Originaire de l’Est de la france, Arthur Courtier naît le 11 février 1869 

dans une famille bourgeoise. Il exerce comme instituteur, puis professeur d’allemand au collège Jules Simon 
de Vannes durant plusieurs années. C’est son mariage en 1893 avec Joséphine Le Stunf 

qui l’amène à s’installer à Quimperlé vers 1909.

ARtHuR COuRtIER : 
êtRE mAIRE Au CŒuR DE LA 

1èRE GuERRE mONDIALE 

se Battre de toutes nos Forces pour le commerce de centre-ville 

Sources : Alain Pennec et 
yvette tibulle. “Centenaire de 
l’armistice du 11 novembre 1918. 
Arthur Courtier, un maire méconnu au 
coeur de la Grande Guerre (1912-1919)”,

Bulletin N°47 de la Société d’Histoire
du Pays de Kemperle, novembre 2018.
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erwan Balanant, Martine Brézac, 
Alain Kerhervé, Françoise Cordroc’h, 

Marc Duhamel, Yvette Bouguen, 
Serge Nilly.
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	 Rappel : L’ensemble  
	 des salles du Coat-Kaër  
a été renommé.  
Depuis le samedi  
11 mars 2017 les rendez-vous 
culturels, associatifs, 
citoyens… sont donnés à 
l’Espace Benoîte Groult.

Rencontre avec Tatiana 
Gousseff “Ma vie en biais”
“Tout ce que vous avez réussi, elle l’a raté.  
Mais tout ce que vous avez rêvé de faire sans 
jamais oser, elle l’a fait !” 
C’est après un coup de foudre pour le texte 
autobiographique de Claudia Shear, que l’actrice 
décide de passer au “seule en scène”.  
Elle raconte avec humour le combat d’une 
femme pour s’accepter, vaincre les préjugés et 
trouver sa place dans la société. Un texte drôle 
et émouvant dans lequel tout le monde peut se 
retrouver, de 15 à 95 ans ! Une belle leçon de vie 
qui nous prouve que, malgré les difficultés de la 
vie, nous pouvons toujours nous en sortir.
Plus d’infos sur www.lesrias.com

Sous les paupières des femmes : du 8 au 17 mars 
Pour sa cinquième édition, Sous les paupières des femmes met une nouvelle fois les femmes 
sous les feux de la rampe, pour regarder ensemble l’humanité dans les yeux, à travers leurs yeux. 
Quelques jours pour dire les femmes, porter leurs talents, leurs voix, leurs histoires et se rassem-
bler autour d’un « féminisme d’enthousiasme » comme celui que défendait Benoîte Groult. 
Théâtre, cinéma, rencontres, conférence et tables rondes littéraires sont au programme  
de cette nouvelle affiche.

Samedi 9 mars à 20h30 à l’Espace Benoîte Groult : spectacle théâtre « Ma vie en biais » par 
Tatiana Gousseff. 3€ pour les moins de 25 ans, 5€ pour les étudiants, demandeurs d’emploi, RSA 
et personnes handicapées à 80%, 8€ en prévente, 12€ le soir au guichet. Prévente à l’Office de 
Tourisme. (voir focus)
Mardi 12 mars à 18h30 : rencontre musicale avec Farnaz Modarresifar (musiques iraniennes) à 
la médiathèque de Quimperlé. Entrée libre dans la limite des places disponibles. En partenariat 
avec le Conservatoire musique et danse de Quimperlé Communauté.
Mercredi 13 mars à 17h au Présidial : « Trois frères pour un seul trésor » (conte-dessin-musique). 
3€ pour les moins de 25 ans, 5€ pour les étudiants, demandeurs d’emploi, RSA et personnes 
handicapées à 80%, 8€ en prévente, 12€ le soir au guichet. Prévente à l’Office de Tourisme.
Samedi 15 mars à 20h30 à l’Espace Benoîte Groult : concert de Cécile M avec la participation du 
Bagad Bro Kemperle. 3€ pour les moins de 25 ans, 5€ pour les étudiants, demandeurs d’emploi, 
RSA et personnes handicapées à 80%, 8€ en prévente, 12€ le soir au guichet.

Jeudi 10

Vœux du maire à la population  
Espace Benoîte Groult / 19h

Samedi 12

Concert David Eskenazy Trio
Prévente à l’Office de Tourisme 
Quimperlé Terre Océane
Espace Benoîte Groult
20h30

Dimanche 13

Slalom kayak régional  
des Roches du Diable
Organisé par le Canoë Kayak  
Club de Quimperlé

Samedi 19

Lecture théâtralisée et  
musicale “Histoires d’amour” 
Entrée libre dans la limite  
des places disponibles 
Médiathèque
20h30

Dimanche 20

Cross départemental des 
pompiers à partir de 9h sur les 
coteaux de Kerbertrand
Repas organisé à 12h

Samedi 2 
et dimanche 3 

Salon du bien-être  
Organisé par l’association 
Mada Breizh
Espace Benoîte Groult

Du jeudi 7 
au vendredi 15

Sous les paupières des 
femmes (voir encadré)

Samedi 9 

Théâtre “Ma vie en biais”  
de Claudia Shear avec  
Tatiana Gousseff (voir focus) 
A partir de 13 ans.
Espace Benoîte Groult. 
20h30

Samedi 9 et 
dimanche 10

Interrégional kayak descente 
des roches du diable
Organisé par le Canoë Kayak 
Club de Quimperlé

Dimanche 3

Théâtre organisé par le club 
“Soroptimiste” 
Espace Benoîte Groult

Dimanche 10

Nouvel an vietnamien  
“La fête du Têt” 
Espace Benoîte Groult

Mardi 12, mercredi 13 
et jeudi 14

Don du sang 
Espace Benoîte Groult

Samedi 16

Représentation  
du cercle Gizkalon 
Espace Benoîte Groult

Samedi 23 
et dimanche 24 

Exposition des œuvres des 
adhérents de l’association 
“le carton à dessin”  
Entrée libre
Présidial

Samedi 23

Loto organisé par le  
club du nouvel âge à l’Espace 
Benoîte Groult

Dimanche 24

Repas costumé  
Organisé par l’Association  
des Parents d’Elèves de l’école 
Jean Guéhenno
’Espace Benoîte Groult

Vendredi 29

Repas spectacle  
“les petits lézards”  
Organisé par l’Association  
des Parents d’Elèves  
de l’école du Lézardeau
Espace Benoîte Groult

Samedi 30

Loto 
Organisé par Wendylan  
dart club
Espace Benoîte Groult

Dimanche 31

Repas 
Organisé par l’association 
Quimperlé GLO
Espace Benoîte Groult

Du samedi 12 janvier au 
samedi 2 mars 
Alexis Nesme 
Médiathèque,  
salle Charlie Hebdo
Entrée libre aux jours et 
heures d’ouverture de la 
médiathèque

Du samedi 9 mars au 
mardi 30 avril  
Judith Gueyfier 
Espace Benoîte Groult
“Voyages réels,  
voyages rêvés”. 
Dans le cadre du festival 
“Sous les paupières des 
femmes” Entrée libre.

Mardi 22 

Rencontre musicale avec  
Sylvain Barou et Ronan Pellen 
Entrée gratuite dans la limite  
des places disponibles
Médiathèque / 20h30

Jeudi 24

Bal du nouvel âge
Espace Benoîte Groult

Samedi 26

Bal organisé  
par l’association  
“Danse passion”
Espace Benoîte Groult

Cinéma – Cycle du patrimoine  
“Nouvelle vague Britannique”
En partenariat avec Cinéphare. 
 
Samedi soir, dimanche matin
Lundi 28 janvier à 20h30
De Karel Reisz – Grande Bretagne – 1960 – 1h29 – Drame 
Ouvrier tourneur dans une usine de Notthingham, Arthur 
Seaton oublie son travail abrutissant quand arrive le week-end. 
Là, il partage son temps entre le pub où la bière coule à flots, 
le lit de son amante Brenda, une femme mariée à l’un de ses 
collègues, et les parties de pêche. 

La solitude du coureur de fond
Mercredi 27 février à 20h30
De Tony Richardson – Grande Bretagne – 1962 – 1h45 – Comédie 
dramatique 
Par un soir d’hiver, à Notthingham, Colin Smith et son com-
parse cambriolent une boulangerie et s’enfuient avec la caisse. 
Le jeune Colin est arrêté et aussitôt envoyé en maison de 
redressement. Là, le directeur va vite découvrir ses talents de 
coureur de fond.

Billy le menteur
Lundi 25 mars à 20h30
De John Schlesinger – Grande Bretagne – 1963 – 1h38 – 
Comédie dramatique
Dans une ville de province du nord de l’Angleterre, Billy Fisher 
qui vit toujours chez ses parents, est un employé de bureau 
dans une entreprise de pompes funèbres. Pour fuir cette 
morne existence, il se réfugie dans ses rêves, s’inventant un 
pays dont il est le héros.
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